Dimanche 27 octobre 2019   30e dimanche du temps ordinaire 

Imaginez un journaliste à la sortie du Temple qui demande à chacun des deux personnages de l'évangile de ce dimanche, leurs impressions : Monsieur le publicain, vous attendiez quelque chose de Dieu en venant au Temple ? OUI...  Vous avez reçu ce que vous attendiez ?  « Oui et plus encore… » Et vous Monsieur le Pharisien ? Non je n’ai rien reçu.... Mais je n’attendais rien non plus »
Et nous que demandons nous ?  Qu’attendons-nous vraiment de cette eucharistie ? 
Cet évangile, dans la continuité de celui de dimanche dernier, continue de nous éclairer dans notre façon de nous placer face à  Dieu « Qui s’élève sera abaissé ; qui s’abaisse sera élevé » Il ne s’agit pas d’être bien vu de Dieu, comme des élèves face à leur professeur.  Il s’agit d’être vrai devant lui. Jésus nous révèle une vérité très importante de notre vie. S’élever, c’est se croire plus grand que l’on est ; c’est le cas du pharisien. Il se voit comme quelqu’un de très bien. Il regarde de haut tous les autres et juge ce publicain qui parait peu recommandable. C’est pourquoi Jésus dit cette  parabole pour certains hommes qui étaient convaincus d’être justes et qui méprisaient tous les autres. Ben Sira ( 1e lecture ) rappelle que Dieu  ne juge pas selon les apparences. Ce que disait déjà le prophète Samuel à Jessé,  père du futur roi David : « Les hommes regardent les apparences, mais Dieu regarde le cœur.» (1 S 16,7). 
Ne jugeons pas les autres sur leur mine. Dieu juge la profondeur du cœur. Quel regard portons-nous sur les autres ? Luttons nous contre un regard qui  peut s’apparenter  à du mépris ? 
Et Ben Sira de préciser  « Il ne défavorise pas le pauvre, il écoute la prière de l’opprimé. Il ne méprise pas la supplication de l’orphelin, ni la plainte répétée de la veuve ». C’est le sens exact du mot miséricorde, « des entrailles qui frémissent ». 
Et nous prions nous pour les  autres ? Faisons-nous de la prière des autres et des plus opprimés notre prière ?  Croyons-nous à la force de la prière universelle ?

Paul qui est en prison à Rome (2e lecture)  sait qu’il va être exécuté ; le moment du grand départ pour lui est arrivé. Il va paraître devant Dieu. Il  fait le  bilan de sa mission  en  prenant  pour comparaison l’image d’une course de fond ; Il aura tenu jusqu’au bout de la course.  Il attend maintenant sa récompense. Sa récompense : c’est sa rencontre avec le Christ. C’est  son seul orgueil. Sa récompense : C’est d’être accueilli dans le royaume de Dieu  où il n’y aura plus ni riches ni pauvres, ni juifs,  ni païens, ni esclaves ou hommes libres. Tous égaux devant Dieu. 

Comme la veuve et  le publicain,  présentons nous devant Dieu tel que nous sommes, sans faux semblant.  Prions-le en vérité. Demandons-lui vraiment en cette messe ce que nous voulons pour les autres et pour le monde. Grandir vraiment en humanité, être des hommes et des femmes de bien selon le Seigneur. Amen
